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Quand vous saurez que M. et Mme Jean Brodard ont mis tous
leurs soins à l'impression de ce livre, et que pour le
recevoir sans frais supplémentaires, il vous suffit de verser

la somme de 7.50 fr. au moyen du bulletin de versement
ci-inclus (messager de printemps.'), je parie que vous ne
vous refuserez pas ce plaisir... et que même vous le
procurerez à vos amis en leur offrant ce jcli cadeau.

Editions de la Licorne
CCP. 17-2845
FRIBOURG

||âqueo va revenir...

Pâques va revenir, joyeux sonneur de cloches,
Sonner l'avril à notre clocher montagnard.
Là-bas, le renouveau déjà fleurit, tout proche,
Si loin pourtant, encor si loin de nos regards.

Là-bas, la plaine brune a des fleurs sous ses hai^s,
Toutes les fleurs, tous les parfums des jeunes mois.
Les petits citadins s'en vont en troupes gaies
Cueillir la primevère à la marge des bois.

Ici, de sa toison d'hiver toujours couverte,
La terre dort. A peine en la verte forêt,
En la forêt profonde éternellement verte,
Un rond de mousse au pied des sapins apparali

Et le long du chemin qui conduit au village,
Je ne sais qu'une place où la neige a fondu.
Là, parmi l'herbe jaune et flasque, un tussilage
Le premier à l'appel d'avril a répondu.

Pauvre fleur sans parfum qui crois au bord de: jute:
Tu n'as ni la beauté, ni la grâce, et pourtant
Je te salue, ò toi dédaignée entre toutes,
Toi l'humble, car toi seule encore es le printen.j s

Henry Wa -ery.
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